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L'dre et le

l'on verra

es colons s'y ietcr en foule ; il y a d<5jà une bonne route de cbantior qui y conduit
;
cl o

est eomn u.u4 ut connue sous le Lia de chemin des Anglais, qui l'avaient assez bien faite

pour p uïoir chan-oyer des provisions durant l'été. Klle traverse une partie de Polette et

SpcT ligne provLiale un peu à l'est de la ligne nord-est du township Panet
;

i s s en

servirent tout le temps que durèrent les chantiers ; mais depuis .juc le comme ce de bois

•stinT ans cette partfe, li route a été peu fréquentée; défmitiyement, elle - abando-e

Très-peu de frais pourraient la mettre eu bon état; il ne s'agirait ,jue relever
Ji'

a b e» qu'

sont tombés sur le chemin, et le redresser un peu quoique généralement il oit a se dioii.

Très-peu d'argent en leralt un des plus beaux chemins de colonisation et un l^s p us iiC

qucntés. (^ette partie du comté ressemble beaucoup au terrain des townships de 1
ouest, et

est au moins aussi bonne."

les
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TOWNSIIIPS DE riAllNKAU, (^ASGKAIN ET LAKONTAINE

Les deux premiers de ces townships sont situés au sud-ouest, et le dernier au nord-est,

au rang du chemin Elgin, dans le comté de l'islet.

Le reste des terres non arpentées dans les townships plus haut nommés, a été divisé

eu lots do ferme dans le but d'élargir le champ de la colonisation, en conséquence de la

vente rapide des terres placées des deux côtés du chemin Elgin, achetées par les cultiva-

teurs entreprenants des anciennes paroisses des seigneuries qui bordent le St. Laurent ;

l'ouverture du chemin Taché, qui traverse les townships do Garncau et Laibntame et coupe

le chemin Elgin, contribuera beaucoup à activer l'établissement de (^es terres publiques.

Pescription des terres divisées en lots de ferme, dans le township de (iarneau :

" Les cinq derniers rangs du township de (Jarneau, maiutenant arpentés, J".nn<^n'„;"";

superficie de vingt-deux milles acres de terre eu partie bien rvop.çe a la ^°
«'^;;;f

'«"'

«J^^^

une surface généralement unie et boisée le plus souvent de bo.s Iranc mole
;
ou y rencontit

plus de roches ([UC dans le township Oasgraiii."

description des terres arpentées dans le township de (îasgniin :

" Les cinq derniers rangs du township Casgrain, c,ui forment une supeificie de 10;11^\

..cies sou ..énéralcinent moins rocailleux que ceux du township (iarneau
;

ils sont en par-

ie bôifeenérablière, offrant un sol généralement sablonneux et de bonne quante e

towush-'p est sillonné en tous sens par de puissantes et nombreuses rivières, sur lesquelles

on pourrait facilement faire de nombreux moulins de toute sorte.

Description des terres arpentées dans le township de Lafontaine :

" Il se rencontre, en différents endroits, sur ces terrains, des prairies laites par les

castors il y a un bon nombre d'années, «lui seront d'un grand avantage pour les colmis, par

la facilité qu'ils auront de se procurer du foin qui, (,uoique d une (lualite assez inférieure,

M'en sera pas moins utile pour les aider à hiverner leurs bestiaux, les premières année,,

m.'ils occuperont leurs lots, en attendant qu'ils pui.ssent en récolter de n.cilcur. y .

aussi, sur quel(,ues lots, des érablières dontplusieurs sont de,a ^'"^'""^^''V^i;^?^^^^
mii y ont fait du sucre depuis deux ou trois ans ; es érablures seront un aut . • " •

g^

pour les colons qui se trouveront à avoir ces lots, leur donnant «^'^''^'^•""
^'^

,f^^
' ."

'"

qu'argent en les exploitant dans une saison où il uc leur serait pas possible de non laiie

pour avancer les travaux de leurs terres.
• • r •

i , v> >..f > ,1,. .„w
" On est surpris en voyant ces belles terres, qui sout pour ainsi dire a, la p^.itt. k no..

.-nltivateurs établis dans les paroisses situées le long du fteuvo ^^- ^^=»"™"
'

''viluïe.^i
soient pas établies depuis de longues années, pendant que nos jeunes gens 'es pU'- N'goiacux

de nos eampa-nes s' -loignaient pour aller vivre au jour le jour chez des étrangers. Une

d^s niisons\,remièi..-, ,,t",ui en l certainement retardé l'ouverture,
=;

^U'- es mauvais rap-

ports que faisaient les chasseurs, pour une raison ou pour une autre, contre ee^ terres

disant qu'elles n'étaient que des savanes et des rochersentièremcnt incultes, qu il ne talla t

pas son-er ^ établir; rapports que confirmait '''ipparence par une lisière de un a un mille

^rd^nifen arrière dés sdgneuriU ri est telle ^^^^^^^ «j^"-^"^^
'rnSS^i! u^^r '

ensuite lo manque complot do chemin pour parvenu- h ces terres, «^t ou deiniei heu 1

1
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